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Nous ne eraiKiiuns pas, en annoncanl celle iiiiporlanle publication, qu'on nous 
accuse de vouloir raviver, sous une forme nouvelle, un sujet déjà épuisé. Le vaste 
champ de l'histoire des villes est un sol presque vierge ; il n'en est point où le temps 
et les hommes aient plus largement semé, et où cepsmdant nos devanciers nient 
moins recueilli. Aucun écrivain ne s'est propo.si*, jusqu'à présent, d'embrasser ce 
domaltie dans son cns<;mble, de le sonder avec un soin minutieux, de le remuer 
curieusement en tous sens, de le conquérir par le travail; aucun i‘crivain, en nn 
mot, n'a eu la pensv-e d<! s'emparer d'un terrain si fiVonil jHuir tirer de son sein, pour 
faire briller au grand jour les trésors inépuisables, les précieux matériaux que les 
siéc’les y ont déposés ou dévelop|)és, et vpii y sont demeurés trop longtemps enfouis. 

Hâtons-nous de le dire, nous n'avons nullement la prétention de donner comme 
une conception personnelle la penst'-e de (xMle grande publicalioti historique. Il y a 
lies idees qui sont tellenieni dans la dispusilion générale des esprits, qu elles appar- 
tiennent à fout le monde; l'ieuvre lilléniire et nationale a laquelle nous avons 
résolu de consacrer tontes nos forces, est du nombre de ces idées populaires. .\vec 
l'ardeur généreuse et lu vive intelligence qu'elle apporte en toutes choses, lu 
génération actuelle a senti qu elle ne réussirait à se bien expliquer les grandes 
révolutions qui ont changé ou modilié la face de la Knmce, à bien eomprendre 
la pui.ssanle réaction du passé sur le présent, comme celle du présimt sur le |)as.sé, 
qu'aulanf qu'elle serait à même de comparer ce qui a été avec ce vpii est. 

|ji centralisation |X)liliqiie, ce bien précieux auquel l'ancienne monarchie n'a (vas 
moins travaillé que la révolution, a conduit les historiens de notre époque à ce qu'oii 
pourrait appeler la prédominance de l'unité historique ; au point de vue littéraire , 
comme au point de vue poliliipie on a tout .sacrilié, tout subordonné, tout 
ramené à un seul rentre, à un seul pouvoir, à une seule pensée. Ur, il est temps 
d'entrer dans une voie plus conforme à la justice et a la vérité, ces deux nobles 
principes de toute narration consciencieuse; il est hmips que chacune de nos cités 
les plus importantes ait son histoire, comme chaque homme célèbre a sa biogra- 
phie. Qu'est-ce, en elTet, qu'une ville, si ce n'est la personnilicalion du caractère, 
de l'c-sprit, des tendances, des mreurs d'nnc société communale? Lhaque ville, 
(mmine chaque homme fumeux, n'a-t-elle pus eu son berceau, ses développements 
successifs, son éducation priraière, toujours lente cl toujours faite à ses dépens; 
puis, enlin, scs jours de maturité et de lutte, de force et de grandeur, d'épreuves 
et de vicissitudes, de revers et de fortuni'? Il y a cependant entre l'histoire commu- 
nale et la biographie particulière une ililTérence que nous devons signaler ici , et 
qui est toute à notre avantage : c'est que celle-là doit l'emporter sur celle-ci en 
grondeur, en durée, en intérêt, de toute la supv'riorité qu'ont naturellement 
l'cxlslencc, les travaux, les entreprises et les actes d'une société toujours renais- 
sante, sur la vie, les efforls, l'activité et les œuvres d'uu seul homme. 

C'est donc lu biographie universelle des villes de rraiice, c'est un ouvrage 
entièrement nuuvt;an, et ne ri>ssemblunt à rien de ce (lui s'est fait ni de ce qui se 
fait aujourd'hui, que nous entreprenons de publier. Jusqu'à présent, on a tout 
sacrilié au besoin de faire res-sorlir les annales générales du ivays; nous voulons. 
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au contraire , nous, iikcenthai.iskr kt |)écohi>oser l'iiistoirr, pour rendre à' 
iliaque ville sa |iart de travail dans l'adion eommune, son individualité propre et 
SOS litres |H’rsonnels d'illustration. 

Pour point de départ, nous prendrons la municipalité , parce qu'elle a donné à 
nos villes cette force d'assoi-iation , cet esprit d'unité, qui les ont soutenues à 
travers les phases diverses de leur longue existence; pour cadre litlérainv, l'an- 
cienne division territoriale de la France, |varce que nous voulons joindre à nos 
diverses séries d'esquisses locales une intruduclion géographique et historique 
sur la province dont elles font partie, et une revue statistique et dcscriplive de 
son état actuel. La galerie hiographique de nos Villes, telle que nous la compre- 
nons, sera un livre aux mille faces, aux mille reflets, aux mille vtIios. là, à 
chaque page, la gravité et la sévérité de l'histoire seront tempérées par la causerie 
familière et intime de la chronique; là, la vie publique des hommes célèbres, 
considérée dans ses rapports avec chaque localité, prêtera aux annales de la cité 
le charme et l'inlérél d'une influence et d'une intervention morale, qui ont presque 
toujours échappé à l'investigation des historiens; là, la tradition et la lé-gende, 
ces deux grandes .sources de la poé-sie tialionale , répandront tout le charme, 
tout le pi(|uant de la fiction et du roman ; là , cniin , la dc.scription locale dérou- 
lera ses innomhrahles et pitloresques tableaux, c'est-à-dire tout un monde de 
sites enchantés, de monuments primitifs, de |valais, de donjons fameux, de 
citadelles, de chàleaiu fésulaux , d'cglisv's, de calhéslrales gothiques, d'abbayes, 
de couvvuds et de ruines. Devaid nous se dévoileront successivement toutes It-s 
scènes, tous les événements, tous les actes gui, pemiant dix siècles, ont rempli, 
étonné, ému, passionné nos villes, nos églises, nos camps, nos châteaux, 
nos assemblées nationales, nos parlements, nos cours de justice: entreprises 
héro'i'ques, sièges, batailles, faits d'armes, tournois, combats singuliers, troubles 
civils, conspirations, luttes des pouvoirs, révolutions, Ivelles actions, crimes, 
causes célèbres , jugements de Dieu, catastrophes et expiations sanglantes. 

Mais, dans notre livre, la part de l'instruction ne sera pas moins grande que 
celle de lu variété. Nos e.srpiisses formeront un cours complet de géographie , de 
statistique, de biographie, d'histoire et de législation comparées. .\ une époque 
oii les éludes politiques pri'avccupent vivement tous Itev esprits, l'exposition des 
anciennes constitutions provinciales, des coutumes de chaque pays, des chartes 
et des institutions niiinici|udcs de nus cité-s, depuis l'époque romaine jusqu'à 
nos jours, offrira il'ailleurs une source inépuisable d'enseignements prén-ieux 
uu publiciste, au jurisconsulte, à l'étudiant el au citoyen. En un mot, l'histoire de 
France par ses villes ne le cédera ni pour l'intérét, ni pour le mouvement, ni 
pour la science, à riiistoirc de France par ses rois. 

.\u nombre des ré-dacteurs de nos biographies locales figureront les littérateurs 
et les savants h-s plus illustres de notre temps ; on en peut juger par les noms 
inscrits en tète de ce prospectus, et qui représentent autant d'engagements sérieux. 
Si ri-cemment nous avons eu In douleur de perdre MM. N'odier el Fauriel, qui 
devaieid nous tracer les annales de (pn-lques unes des grandi-s villes de la Franche- 
Comté et du Ijiiigiiedoc, nous sommes assez heureux pour compter encore parmi 
nos collabornlenrs vixr,T-six mendiri-s des diverstvs clas.ses de l'Institut, honneur 
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qui n'a été dumié jusqu'à présent i aucune publieaiion littéraire, l^-i plupart des 
notices que nous derons à ces écri\ains éminents ont pour sujet les villes ou 
les provinces auvqueiies ils appartiennent par leur naissance : de sorte que l'his- 
toire de nos citt-s a acquis sous leur plume ce caractère d'eiactitude , celte autorité 
et cet intérêt profond qu'on ne peut attendre d'une main étrangère. 

Jamais dans aucun ouvrage illustré le crayon et le hurin n'auront été appelés 
à s'exercer sur des sujets plus nombreux, plus variés, plus riches, plus attrayants, 
(iréce au talent de nos artistes les plus populaires, les livraisons seront ornées 
de magnifiques gravures sur acier, dont l'ensemble offrira un brillant et mouvant 
panorama de la France : monuments de tous les âges, ampbithédires, aqueducs, 
arcs de triomphe, liôlels de ville, cathédrales, anciennes ahbayes, chlUeaux, 
places fortes, ports de mer, sites pittoresques, etc. Nos esquisses historiques seront 
aussi enrichies d'un armorial où seront reproduites avec un Uni, une fraîcheur, 
iiii éclat inimitable, les ligures symboliques des armes de nus principales villes, 
et toutes ces eouleurs si lielles, si vivantes, si trancht’es, que l'art héraldique du 
moven dge semlile les avoir empruntées h l'arc en-ciel. Pour nous résumer, notre 
puldication formera un vaste répertoire de faits locaux où chaque membre commu- 
nal de la grande famille française trouvera son hi.slolre, son portrait, ses titres, sv;s 
armes, et une oeuvre de science, de littérature et d'art qui ne sera pas moins 
recherchée dans nos ateliers que dans nos salons, dans les pays étrangers que 
dans nos prov inces, • 

C.o«4vVw«t At Vu YviWvcatvo*. 

Chaque volume de l'IIisTuinE des Villes de Fsa.xce cunliendra suivante livraisons, à 
ÿü (xmtimes. — Il [tarait une ou deux livraisons le jeudi de chaque semaine. 

Le pivmier volume. acIiicJlemedt «ti rente, oomprenil t riüraoni'crioN «iKNKfiAi.B »t*B la Fba^ck; la Haute 
et la Battae BaKTASNB. it'aprèA Ipui' aiirietiiie divUiou ccrtHitiaaiique en lunif év^rh^t ; la TovBAtRB; 

le LvoNüAia, cuinpofê du Ltu^naii propmutml dit. du Fubilx, et du Bhacjulais; te Bbabb cl la Navabbb. 

Le «rcotitl volume cOiiUpndra ; la PirtiniR avec M'S numbrrutn» luibtiiv isjon* provinpiaie*. r.^mitMiiois, 
|« Bot'iJ>RfiAi«. le PoMTBinr. le Vibri-, letULAiais, le I'av« Rrco.nuvis. leSARTRRRB. i« VKauAXDOia. la 
Tiiikracur, leSdJiMoRNAia, le Valois, le llKAi'VAists, le >ovo?iRAit. le Laoxrais; UGascmrb, dans laqurllr 
SCI ont coinpi is U BtuoRSK, les^i ATRB- Vallsrs, le pays de RiriRRH-VRam-H, le comté de Foix, le Lavbcan, 
Ip .Nrboi'zar. ]« CoRSRRARS. le CuBMiROBS, I’Abmaorac. io Loxaunr; la (ài'iBNRR, embrassant toutes sei 
am-iiMine* Uépeiidanccs. le btiRORi.Ais, les I.anobs. te Baiaoaii, le Bj.avais, rAciRAis. k* PfcaiooBii. le 

BBCT, le RovBBut'B; ciilln r.4N&oi'MOis, l'Acxu. la Saimtonob et le BaoiACBAis. 


Ob Sottscril à Paris , rbn la Uilron 

Fiirne e* C", nie Sl-Amlré-des-ArU, 55 | PrrreUn, me FunUtine-Molièrc , il 
H. Faiirnler, rue Sainl-Benoil, 7 

£t ehéM loua (es Dépositaires et Libraires de Paris et des Départements. 

I.e Directeur littéraire üe cette itramle pnhlicalion accueillera avec reconnaisMnee la commuai* 
calUm de tous l«fs uuvragt's. mémoires ou nunnsetrits relatifs à l'bUloirc des provinces ou des 
xilK’s, et se fera un plaisir de citer les auteurs , soit de t'es cuuuiiuiiications, suit de ces ouvrages, 
qui devront Ma' déposes chez un des FalUeurs, 


rAAH. — iRPtnitsit SI H. rovimii ct c', trr taiiwriioii, T. 






Digilized by Google 



